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Drassy : le jeu ivoirien qui réconcilie la
jeunesse avec la bourse.

Coin Pédagogique

Le bulletin trimestriel de l'association Sterna Africa - Septembre 2026

HHéé rroo   dduu   tt rr iimmee ss tt rr eeH é r o  d u  t r i m e s t r e

Vianney et Julie, un stage de préparation
avant leur mission en Nouvelle-Aquitaine.
Adeline, fin de stage au Bénin.

Parcours de Sterne

Rencontre avec nos partenaires en
Nouvelle-Aquitaine et avec l'ONG béninoise
CEDAS-Bénin.

Partenariat
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E d i t oE d i t oE d i t o
Allons à la rencontre de :
Aymane GBADAMASSI,
un entrepreneur social togolais
qui transforme les déchets
plastiques en opportunités.

FSM WAKAFRICA CSI GBEFFATRAVAIL DÉCENT

Chiffres 
Clés

04
Activités
réalisées.

807
Personnes
impactées.

29
Volontaires

déployés.

3866500
X0F

Le troisième trimestre 2026 a été marqué
par l'intensité du terrain et la force des
rencontres.
Au Bénin, nos équipes se sont mobilisées
pour préparer la mission de rénovation du
bâtiment scolaire de l'EPP Gbeffa, avec un
premier chantier mené dès l'été aux côtés
d'Échanges Solidarité et Action+. Ce même
trimestre, Sterna Africa a pris part au
Forum Social Mondial à Cotonou, où notre
président, notre secrétaire générale et
notre directeur exécutif Bénin ont animé des
ateliers sur l'engagement citoyen et
l'éducation populaire, et notre antenne y a
aussi accueilli Adeline pour trois mois de
volontariat Sud-Sud.
En Côte d'Ivoire, nous avons accueilli deux
volontaires, Vianney et Julie, pour un stage
de renforcement de compétences avant
leur départ en mission de service civique en
France.
Ce trimestre a aussi vu deux nouveaux
partenariats officialisés : avec Cool'eurs du
Monde, via leur programme WECCEE de
volontariat en réciprocité, et avec l'ONG
béninoise CEDAS-Bénin.



Chantier de solidarité
internationale à Gbeffa.

S t e r n ' A c t i o n sS t e r n ' A c t i o n sS t e r n ’ A c t i o n s

Durant l'été, des volontaires issus des différentes
antennes de Sterna Africa se sont mobilisés pendant
plusieurs jours dans le village de Gbeffa pour participer
à un premier chantier. Ils ont notamment pris part aux
travaux de démolition de la terrasse dégradée et
apporté leur appui aux maçons et aux menuisiers.

Ces premières interventions ont permis de faire
avancer concrètement la réfection du module scolaire
de l'EPP Gbeffa, composé de trois salles de classe et
d'un bureau du directeur. La charpente et la pose des
tuiles ont également été entièrement refaites. Il reste
désormais les travaux de maçonnerie et de peinture à
finaliser.
Ce chantier constitue une phase préliminaire avant la
mission de novembre, qui permettra de poursuivre et de
finaliser les travaux, avec pour objectif de remettre
officiellement le bâtiment entièrement réfectionné à la
communauté locale.

EPP GBEFFA : Réfection d’un bâtiment
scolaire de de 3 salles de classe + 1
bureau de direction.

En parallèle, nous avons effectué une visite
de suivi d'un projet mené en 2024 auprès de
la coopérative de sel des femmes d'Avlo, en
collaboration avec nos partenaires. Elle a
permis de constater avec enthousiasme
l'évolution de leurs activités génératrices de
revenus.
Ce trimestre a donc été consacré à
l'avancement des différents volets de la
mission de novembre : travaux, organisation
du séjour et programmation des visites de
découverte. Car une mission de solidarité
internationale ne se limite jamais aux
travaux réalisés sur le terrain : elle est aussi
une occasion d'échanger, de découvrir la
culture et les traditions locales, et de vivre
une véritable expérience au contact des
communautés.



FSM 2026 : Cotonou au cœur des 
luttes sociales mondiales.

Du 4 au 8 août 2026, Cotonou a accueilli la 17ᵉ édition du
Forum Social Mondial (FSM), sur le thème « Un autre
monde est possible ! ». Pour la première fois depuis 15
ans, ce grand rassemblement de mouvements sociaux
et de la société civile revenait sur le continent africain :
plus de 200 sessions, réparties en 15 axes thématiques
(décolonisation et souveraineté, justice sociale et droits
humains, crise écologique et justice climatique...), se sont
tenues à l'Université d'Abomey-Calavi — qui à elle seule
accueillait 12 « villages » thématiques — ainsi qu'à
Ouidah et à Porto-Novo. Plus de 100 pays étaient
représentés.
L'événement a bien failli ne pas avoir lieu : des tensions
avec le gouvernement béninois autour des autorisations
ont fait perdre deux journées entières sous la menace
d'une annulation, avant que le forum ne puisse
finalement se dérouler sur trois jours pleins.
Sterna Africa y a vécu sa toute première participation,
représentée par son Président Madrick Sidrock Anicet
Tonakambio, sa Secrétaire générale Senan Hermine
Agbodamakou et son Directeur exécutif Bénin Sonagnon
Arnould Bognon.

S t e r n ' A c t i o n sS t e r n ' A c t i o n sS t e r n ’ A c t i o n s

En tant que membre du Réseau Urunani Afrique, nous
avons aussi pris part à plusieurs de ses activités : un
atelier sur les inégalités et violences basées sur le
genre, un atelier d'éducation populaire et d'ECSI au
service de la mobilisation des jeunesses, et une
immersion au cœur de l'Ouémé à la découverte des
pratiques agroécologiques locales.
Au-delà de nos propres ateliers, le forum a aussi été
marqué par un « village » des migrations réunissant
près de 70 organisations autour de la liberté de
circulation, et par des échanges sur la justice fiscale
et la dette des pays africains.

La 17ᵉ édition du FSM s'est clôturée le samedi 8 août à
l'Université d'Abomey-Calavi par une grande marche
sous la bannière de Thomas Sankara, qui a vu le
lancement d'un appel mondial pour la souveraineté
d'Haïti. Clin d'œil à l'espace Bambou numérique de
Cotonou, et un grand merci au gouvernement béninois
et au comité d'organisation d'avoir permis la tenue du
forum. Cette édition restera gravée dans les mémoires
de tous ceux qui y étaient.

Nous y avons animé deux
ateliers : « Jeunesse en
mouvement : engagement
citoyen et mobilité
internationale comme levier
de transformation sociale »,
au Séminaire Saint-Jean-
Eudes de Cocotomey, et «
Partenariats Nord-Sud et Sud-
Sud : la parole aux acteurs du
Sud », à l'Amphi B500 de
l'Université d'Abomey-Calavi.



Leurs mots ont été capturés en direct et transformés en dessins par l'illustrateur Ström des 400 bulles. Leurs
réflexions étaient si riches qu'une fresque murale consacrée au travail décent sera bientôt visible dans
l'établissement en attendant, quelques extraits de ces dessins illustrent cette page.

Cette journée a aussi marqué le lancement de La Fabrique du Travail Décent, un outil pédagogique conçu par et
pour les élèves. Sa restitution aura lieu lors du Festival des Solidarités, du 16 au 20 novembre.

Escale EDD
Saison 3

Le 15 septembre dernier, les élèves des huit classes
engagées du Lycée LOMET, la classe de TRPM du LP Jean
Monnet et les collégiens de Chaumié ont été réunis pour
se poser ensemble une question simple en apparence :
qu'est-ce qu'un travail décent ? Cinq volontaires de notre
antenne de Bordeaux étaient présents pour accompagner
cette journée aux côtés de nos partenaires.

Les ateliers ont donné lieu à des échanges riches,
dynamiques et sincères : les jeunes y ont exprimé, avec
leurs mots, leurs idées et leurs avis, librement et dans le
respect, même quand ils n'étaient pas toujours d'accord.

Direction Agen, en Nouvelle-Aquitaine, où notre antenne
de Bordeaux a pris part au lancement de la saison 3
d'Escale EDD : une journée de rencontre et d'ateliers pour
interroger avec les jeunes le sens du travail décent.
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véritable richesse lorsqu'on apprend à le collecter, à le transformer
et à lui donner une nouvelle valeur
L'engagement d'Aymane ne semble pas être né d'une simple
opportunité entrepreneuriale. Il prend racine dans l'observation de
son environnement et dans les réalités auxquelles sont confrontées
les communautés. Plusieurs portraits consacrés à son parcours
racontent notamment une scène marquante de son enfance : à
proximité d'un établissement scolaire, il observait régulièrement des
déchets brûlés faute de solutions adaptées pour leur gestion. Cette
situation l'aurait amené à s'interroger sur le devenir de ces déchets
et sur les conséquences de telles pratiques pour les populations et
leur environnement.

Cette interrogation va progressivement nourrir son engagement.
Plutôt que de considérer la pollution plastique comme une fatalité,
Aymane décide de chercher des réponses concrètes.
Son parcours académique le conduit vers des études de comptabilité
à l'Université de Lomé. Mais son intérêt pour les questions
environnementales, la création et l'action citoyenne l'amène à
explorer d'autres chemins. Avant de développer son initiative
entrepreneuriale, il s'investit dans des actions de sensibilisation, de
mobilisation communautaire et de salubrité.

Les premières actions permettent de constater une réalité : nettoyer
les rues et organiser ponctuellement des campagnes de salubrité ne
suffit pas. Sans changement des comportements, sans organisation
de la collecte et sans solutions de valorisation, les déchets
réapparaissent.

GBADAMASSI  Aymane
Celui qui a décidé de donner une seconde vie
aux déchets plastiques.
De l’engagement citoyen à l’innovation
environnementale, le parcours d’un
entrepreneur togolais qui transforme un
problème quotidien en opportunité pour les
communautés.
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À Lomé, au Togo, il y a ceux qui voient dans les
déchets plastiques une nuisance dont il faut
se débarrasser. Et puis il y a Aymane
Gbadamassi, qui a choisi d'y voir une
ressource, une opportunité et surtout un défi
collectif à relever.
Entrepreneur social et activiste climatique, il
s'est progressivement imposé comme l'un
des acteurs engagés dans la recherche de
solutions innovantes face à la pollution
plastique. À travers Rôbalôtô, une initiative
qui associe technologie, éducation
environnementale et valorisation des
déchets, il défend une conviction : ce que nous
considérons comme inutile peut devenir une
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Aymane comprend alors que la réponse doit aller au-
delà du ramassage. Il faut agir sur toute la chaîne :
sensibiliser, collecter, trier, organiser les circuits et
créer des débouchés économiques pour les matières
récupérées.
C'est dans cette logique que se développe Rôbalôtô,
dont le nom signifie « ramasseur de plastique ».
L'initiative porte une ambition qui dépasse la simple
collecte : faire de la gestion des déchets plastiques
une activité structurée, capable de produire des
effets environnementaux, sociaux et économiques.

Aujourd'hui, Rôbalôtô développe plusieurs solutions
complémentaires. RôbaTrack s'appuie sur des
poubelles intelligentes et des outils numériques pour
mieux suivre les déchets collectés. Rôbassimé met en
relation les particuliers et les entreprises de
recyclage. Rôbanou, de son côté, travaille à la
transformation des déchets plastiques en produits
utile.

Mais l'approche ne repose pas uniquement sur la technologie.
L'éducation occupe une place centrale, notamment à travers
les interventions dans les établissements scolaires et la
mobilisation des élèves autour des enjeux environnementaux.

L'objectif est de faire comprendre aux jeunes que la protection
de l'environnement ne relève pas seulement de la
responsabilité des pouvoirs publics ou des organisations
spécialisées. Elle commence aussi dans les habitudes
quotidiennes, dans les écoles, les quartiers et les familles. Au-
delà de l'entreprise et des innovations, le parcours d'Aymane
Gbadamassi rappelle qu'un engagement peut commencer par
une question simple, une situation observée dans son quartier
ou une difficulté rencontrée par sa communauté.

Il rappelle également que l'entrepreneuriat peut être un moyen
de répondre à des problèmes sociaux et environnementaux, à
condition de rester connecté aux besoins réels des populations.
Son histoire n'est pas seulement celle d'un homme qui collecte
et transforme des déchets plastiques. C'est aussi celle d'un
jeune Africain qui a choisi de ne pas détourner le regard devant
un problème quotidien et qui tente, avec son équipe, de
construire des réponses concrètes.



Une conviction s’est dégagée : la conscience se construit
collectivement, et l’engagement commence par la
connaissance de soi, de son histoire et de son environnement.

Cette réflexion a trouvé un prolongement concret à
Loumbila, avec un repas partagé à la ferme Napoko puis la
visite de la ferme agroécologique Natilgué. Pendant près de
deux heures, les échanges avec son promoteur, Papa Moussa,
ont porté sur l’engagement des jeunes dans l’agriculture,
l’impact du boom minier, l’entrepreneuriat agricole et la
formation en agroécologie : un rappel que la souveraineté se
construit aussi dans notre rapport à la terre.

Enfin, place à l’action : sur le site de Faso Mebo à Ziniaré, une
vingtaine de participants, pelles, brouettes et truelles en
main, ont pris part à la confection de pavés, dans une
ambiance conviviale et solidaire. De la culture à la mémoire,
de la lecture à la terre, puis de la réflexion au geste,
WAKAFRICA 2026 a illustré sa raison d’être : créer des
espaces où les acteurs africains se rencontrent, partagent
leurs savoirs et bâtissent ensemble des réponses ancrées
dans leurs              réalités.

WAKA frica 
Du 8 au 11 septembre 2026, Ziniaré, au Burkina Faso, a
vibré au rythme de WAKAFRICA, une rencontre portée
par le Réseau Urunani Afrique et réunissant des
acteurs venus du Bénin, du Burkina Faso, de la Côte
d’Ivoire, du Tchad et du Togo. Pendant quatre jours,
placés sous le thème « Valoriser les savoirs africains
et transformer les pratiques de coopération pour
une citoyenneté mondiale plus juste », chaque
participant est devenu acteur d’une construction
collective, à travers ateliers, échanges d’expériences
et immersions communautaires.
Le lancement officiel, à l’Hôtel du 11 Décembre, s’est
prolongé par une visite de la Cour Royale de Ziniaré, à
la rencontre du Naaba Sanem : un dialogue qui a
rappelé que savoirs, cultures et traditions sont des
ressources essentielles pour penser l’avenir.

À Laongo, site des sculptures sur granite, l’atelier «
Pierres en Dialogue » a transformé la visite en
expérience d’éducation populaire : observation des
œuvres, interprétations partagées, puis dessin de
l’œuvre que chacun aimerait voir sculptée un jour. Au
Mémorial Thomas Sankara, la visite a permis de
revenir sur le parcours et l’héritage de cette figure
majeure, et sur des valeurs toujours vivantes : justice
sociale, dignité, solidarité et responsabilité collective.

La réflexion s’est poursuivie autour du Manifeste pour
une jeunesse consciente de Jean-Baptiste Natama, lu
collectivement selon la méthode de l’arpentage. Que
signifie être une jeunesse consciente aujourd’hui en
Afrique ? Comment se réapproprier notre récit, notre
souveraineté et notre avenir ? 

F o c u s  s u r  é v é n e m e n tF o c u s  s u r  é v é n e m e n tF o c u s  s u r  é v é n e m e n t



Notion 
Budget 

Épargne 
Actions 

Obligations
 

Dividendes 

Bourse 
Investissement 

 Ce que le joueur découvre
 Faire des choix et gérer ses ressources.
 Mettre de côté une partie de ses revenus.
 Comprendre comment devenir actionnaire d'une
entreprise.
le fonctionnement du prêt à une entreprise ou à un État.
comment un investissement en actions peut générer des
revenus.
Découvrir les mécanismes des marchés financiers.
à prendre des décisions et à gérer un portefeuille.
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Comment parler d’argent, d’épargne et
d’investissement sans perdre son public ? C’est
le défi relevé par Maeva et Yves Tetegan, un
couple d’entrepreneurs ivoiriens, avec Drassy.

Faute d’éducation financière, beaucoup de
familles voient leur épargne durement
constituée mise à mal par des structures de
placement aux promesses mensongères.
Pourtant, la bourse reste un outil méconnu,
perçu comme réservé aux spécialistes ou aux
plus nantis. C’est pour changer cette perception
que Maeva et Yves ont créé Drassy, le premier
jeu de société éducatif africain d’initiation à la
bourse, destiné à tous dès 10 ans.

Le principe : à travers des mécaniques de jeu
accessibles, les joueurs manipulent les notions
clés de l’investissement boursier : actions,
dividendes, risques, diversification , sans jargon
ni prérequis, en famille ou entre amis.

Le jeu ivoirien qui réconcilie la
jeunesse avec la bourse.

Un jeu, mais pas seulement : au-delà du
divertissement, Drassy se veut un véritable
instrument de vulgarisation de la culture
boursière, pour inciter les citoyens à voir la
bourse comme un moyen fiable de faire fructifier
leur épargne.
Le jeu agit aussi comme un prétexte à des
conversations essentielles entre parents et
enfants sur la gestion de l’argent, assurant un
meilleur usage des ressources financières au
sein de chaque foyer.

Pourquoi cela nous concerne tous ? L’éducation
financière est un pilier trop souvent oublié de
l’éducation à la citoyenneté : savoir gérer son
argent, comprendre l’épargne et se protéger des
arnaques financières, c’est aussi se donner les
moyens de construire son autonomie et celle de
sa famille.

Que peut-on apprendre en jouant ?
Le jeu aborde plusieurs notions importantes :
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Vianney et Julie : un stage de préparation pour deux missions en France

Ce que le stage a couvert
Pendant deux mois, Vianney et Julie ont été immergés dans le fonctionnement de l’antenne Côte d’Ivoire, avec un
programme structuré autour de plusieurs axes :

Vie associative : fonctionnement d’une structure associative, gouvernance, relations avec les partenaires et
bailleurs, posture du volontaire en mission à l’étranger.
Gestion de projets : de la conception à l’évaluation d’une action, planification, suivi des indicateurs, rédaction de
comptes rendus.
Gestion financière : élaboration et suivi d’un budget, justification des dépenses, rigueur administrative attendue
dans une structure partenaire.
Techniques d’animation et de sensibilisation : prise de parole en public, conduite d’ateliers, avec notamment la
réalisation de micro-trottoirs pour s’exercer à aller à la rencontre du public et à recueillir la parole citoyenne.
Communication et plaidoyer : comment valoriser une action, construire un message clair, s’adresser à des
publics variés (jeunes, institutions, grand public).

Au-delà des compétences techniques, ce stage a aussi été un moment fort de cohésion entre antennes : Vianney
(Côte d’Ivoire) et Julie (Togo) ont pu croiser leurs expériences, comparer leurs réalités de terrain et construire une
vision commune de ce que représente l’engagement Sterna Africa à l’international. Une solidarité qui, nous
l’espérons, les accompagnera tout au long de leurs missions respectives en Nouvelle-Aquitaine.

Avant de s’envoler vers la région Nouvelle-Aquitaine pour leur mission de service civique, Vianney et Julie sont passés
par l’antenne Sterna Africa Côte d’Ivoire pour un stage intensif de deux mois. Vianney, volontaire sur l’antenne Côte
d’Ivoire, rejoindra le RADSI Nouvelle-Aquitaine, notre partenaire, pour une mission de 8 mois à compter de septembre
2026. Julie, de l’antenne Sterna Togo, rejoindra quant à elle Court Circuit 47, autre partenaire historique, à partir de
janvier 2027.

Pourquoi un tel stage avant la mission ?
Partir en mission de service civique à l’étranger ne s’improvise pas. Derrière l’enthousiasme du départ se cache une
réalité exigeante : s’adapter à une nouvelle structure, comprendre les codes d’un milieu associatif différent, gérer un
budget, animer des projets, représenter Sterna Africa et son réseau de partenaires avec professionnalisme. C’est
tout l’enjeu de ce stage de préparation : donner aux volontaires les outils concrets pour réussir leur mission dès les
premières semaines, plutôt que d’apprendre sur le tas une fois sur place.
Ce temps de préparation permet aussi de sécuriser la mission côté partenaire : un volontaire bien formé en amont
inspire confiance, gagne en autonomie plus vite, et peut se concentrer sur l’essentiel – son projet – plutôt que sur
l’adaptation logistique et organisationnelle.

Julie et VianneyJulie et VianneyJulie et Vianney
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Adeline : trois mois de volontariat
Sud-Sud au Bénin

Dans ce nouveau numéro de notre SterNews, nous mettons à
l'honneur Marie Clotilde Adeline DABRE, jeune Burkinabè qui a
rejoint l'antenne béninoise de Sterna Africa pendant trois mois,
de mai à août, dans le cadre du programme de volontariat Sud-
Sud initié par le Réseau Urunani, sous la coupole du Réseau Zoodo
Action Solidarité (RéZAS).

Un parcours tourné vers l'engagement

Titulaire d'une licence professionnelle en Aménagement et
Développement Durable du Territoire, Clotilde poursuit
aujourd'hui un master en Innovation et Développement en Milieu
Rural. Curieuse et toujours en quête de nouvelles découvertes,
elle a construit son parcours autour du développement
communautaire, de l'environnement, de l'engagement citoyen et
de la jeunesse — s'investissant déjà sur l'éducation, la
sensibilisation environnementale, l'égalité de genre et la
mobilisation communautaire.

CClloott
iillddee  AAddeelliinnee  DDAABBRREEClotilde Adeline DABRE

Au fil des semaines, Clotilde a rapidement trouvé sa
place au sein de l'équipe et pris part à plusieurs
activités :

Éducation populaire : programmes destinés aux
enfants, aux jeunes et aux femmes, à travers
diverses activités et formations.
Co-animation d'activités : préparation et animation
de Cap sur le Secondaire, Vacances Fun et Sang
Tabou.
Formations : rédaction de TDR, de rapports
d'activités et de comptes rendus.
Conception pédagogique : création de jeux et
d'outils pédagogiques.
Terrain : participation au chantier de solidarité et
aux rencontres avec les autorités locales.

Tout au long de sa mission, Clotilde s'est distinguée par
sa capacité d'adaptation, son esprit d'initiative et son
sens du travail en équipe. Cette expérience humaine et
interculturelle lui aura permis de mieux comprendre la
richesse de la coopération Sud-Sud. 

À Sterna Africa, nous garderons un très bon souvenir
de son passage et lui souhaitons une belle continuation.
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Qui est Cool’eurs du Monde ?Qui est Cool’eurs du Monde ?Qui est Cool’eurs du Monde ? Le programme WECCEELe programme WECCEELe programme WECCEE
Cool’eurs du Monde est une association de jeunesse,
d’éducation populaire et de solidarité internationale,
fondée en 1998 à Bassens par un groupe de jeunes
portés par un premier projet de solidarité au
Sénégal. Depuis, la structure s’est professionnalisée
: basée à Lormont, en Gironde, elle emploie
aujourd’hui six salariés et déploie son action sur
l’ensemble de la région Nouvelle-Aquitaine.

Sa mission : donner à chacun les moyens de
construire son avenir et de trouver sa place dans
une société inclusive, par l’ouverture au monde, la
prise de conscience citoyenne et le développement
de l’esprit critique. Concrètement, l’association
accompagne chaque année des centaines de jeunes
à travers quatre axes : l’accompagnement de
projets de solidarité internationale portés par des
groupes de jeunes, l’éducation à la citoyenneté et à
la solidarité internationale (ECSI), la formation des
jeunes et des acteurs jeunesse, et le volontariat
international.

Membre des réseaux GRAINE, RITIMO et RADSI,
agréée France Volontaires et titulaire du label de
qualité du Corps Européen de Solidarité, Cool’eurs du
Monde est aujourd’hui un acteur reconnu de
l’éducation populaire en Nouvelle-Aquitaine, et un
partenaire de choix pour accompagner le
développement de Sterna Africa en France.

C’est via le programme WECCEE (« échange » en
wolof) que ce partenariat prend tout son sens. Porté
par Cool’eurs du Monde depuis 2014, ce dispositif de
volontariat international en réciprocité permet à
des jeunes de 18 à 25 ans de partir en mission de
Service Civique de 6 mois, en binôme, chacun
accompagné d’un micro-projet en lien avec les
Objectifs de Développement Durable.

C’est précisément ce programme qui permet
aujourd’hui à Vianney et Julie de rejoindre
respectivement le RADSI Nouvelle-Aquitaine et Court
Circuit 47. Et la réciprocité est au cœur du dispositif :
dès janvier 2027, Sterna Africa Bénin accueillera à
son tour deux volontaires WECCEE venus de Nouvelle-
Aquitaine – un bel exemple d’échange équilibré entre
le Nord et le Sud, où chacun est tour à tour hôte et
volontaire.
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Ce trimestre, Sterna Africa a officialisé son partenariat avec Cool’eurs du Monde, association néo-aquitaine de
solidarité internationale basée à Lormont. Via leur programme WECCEE, volontariat international en réciprocité, c’est
ce partenariat qui permet le départ de Vianney et Julie en Nouvelle-Aquitaine, et l’accueil dès janvier de deux
volontaires néo-aquitains au Bénin.

Un partenariat qui ouvre les portes de la Nouvelle-AquitaineUn partenariat qui ouvre les portes de la Nouvelle-AquitaineUn partenariat qui ouvre les portes de la Nouvelle-Aquitaine



Zoom sur ce partenariat :Zoom sur ce partenariat :  Zoom sur ce partenariat : 

Qui est CEDAS-Bénin ?Qui est CEDAS-Bénin ?Qui est CEDAS-Bénin ? Un partenariat en 5 axesUn partenariat en 5 axesUn partenariat en 5 axes
Créée en 2018, l'ONG CEDAS-Bénin (Cercle
d'Excellence et de Développement pour une Amitié
Solidaire) est une organisation de la société civile
béninoise engagée dans le développement
communautaire, l'éducation inclusive, la protection
de l'environnement, la santé et la promotion de la
solidarité internationale. Sa mission : engager la
jeunesse pour une société solidaire et épanouie.

Parmi ses projets phares figurent « Mon Ami va à
l'école », pour soutenir la scolarité d'enfants
démunis, « Ambassadeur Vert », pour le reboisement
et l'éco-citoyenneté, les chantiers de solidarité
réunissant volontaires locaux et internationaux, ou
encore le Festival des Solidarités (FESTISOL).

Les deux structures partagent une même conviction :
les solutions durables naissent de l'engagement des
jeunes et de la coopération entre acteurs du Sud.

Ce partenariat pose un cadre de travail commun
autour de cinq domaines : développement
communautaire, jeunesse et citoyenneté, éducation
et renforcement de capacités, environnement et
développement durable, échanges interculturels et
volontariat.

L'idée : concevoir des projets ensemble, apprendre
l'une de l'autre à travers missions, formations et
ateliers communs, s'ouvrir à de nouveaux réseaux
régionaux et internationaux, et unir les forces pour
mobiliser les ressources nécessaires.

Un comité conjoint de coordination assurera le suivi :
planification, exécution et évaluation des projets.
Conclue pour un an, la convention est renouvelable
— une nouvelle étape dans la volonté de Sterna
Africa de tisser des alliances durables entre acteurs
du Sud.
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Association Sterna Africa

sternaafrica@gmail.com
+225 0556779012
+229 0196824906

+225 0556779012
sternaafrica.org

@associationsterna@africasterna

whereverwherever      NeededNeeded    !!

N o u s  s u i v r eN o u s  s u i v r eN o u s  s u i v r e

Le dernier trimestre 2026 s'annonce dense pour Sterna Africa ! Entre lancement de missions, accueil de
volontaires et grands rendez-vous de la solidarité internationale, nos antennes se mobilisent partout où le besoin
se fait sentir. Au programme :

Mission Gbeffa : rénovation de l'EPP Gbeffa, du 3 au 23
novembre, avec Échanges Solidarité et Action+.
Mission de service civique : départ de Vianney (RADSI
Nouvelle-Aquitaine) et Julie (Court Circuit 48).
Festisol Côte d'Ivoire : animation du 13 novembre au 13
décembre, et village Festisol à Séguéla du 7 au 12
décembre.
FESCAD : participation à Adiaké.
Adiaké Wroulê : participation à l'événement.
Journée mondiale des droits des enfants : célébration au
Bénin, le 20 novembre.
Festival AlimenTerre : animation au Bénin.
Nouvelles alliances Suds-Nords : projet F3E, du 15 au 21
novembre à Paris.
Festisol à Agen : participation du 12 au 21 novembre.
Rencontres partenariales : à Lyon et à Bordeaux, en
novembre.
Recrutement : nouveaux appels à volontaires pour 2027.
Incubateur ODD'yssee : poursuite des activités avec nos
partenaires.


	Celui qui a décidé de donner une seconde vie aux déchets plastiques.
	Héro du Trimestre

